
L’immo etvous
PARIS | Peintres,photographes,comédiens,chanteurs…Artistesdupassécommedu présentetmême
despersonnagesdefictiononttrouvérefugedanscetteruellediscrèteduVIearrondissement,trèsconvoitée.

RueFérou,cerepèred’artistes
où lesbienssevendentàprix d’or
&#160;DELPHINE DENUIT

CONNAISSEZ-VOUSla rue
Férou? Nichée aucœurde
Saint-Germain-des-Prés
dans le bouillonnant VIe ar-
rondissement, cetteruecal-
me aux allures de ruelle est
peuconnue,mêmedesPari-
siens. C’estpourtant l’unedes
voieslesplusartistiquesetlit-
téraires de la capitale. L’une
desplus convoitéesetdes
pluschèresaussi.

Il ne fautd’ailleurs pasêtre
presséd’y poser sesvalises.
«J’accompagnedesclients,
desamateursdu XVIII e siècle,

qui cherchentla perle rare
depuisplus de troisans,souf-
fle JohannaBeyer,directrice

de l’agence Barnesdu quar-
tier. Cen’estpasun marché
fermé maisun marchéoù
l’offre est rare,où il y a très
peu de turn-over, lesacqué-

reurs nes’offrent pas seule-

ment un logementmais une
destination,unboutd’histoire
et de patrimoine national
qu’ils souhaitentperpétuer».
En revanche, les ventesse
bouclentenquelquesjourset

«off market» c’est-à-dire
sanspasserparla casepetite
annonce.

Cinq hôtelsparticuliers
parmi les plus beaux
En 2019,un appartement de

150 m2 au 4 de la rue,dans
l’ancien hôtel particulier de

François Mahé de la Bour-
donnais, s’estainsivendu plus
de35000€ lemètrecarréen

raisondesavue latéralesur la
placeSaint-Sulpice(5,25mil-
lions d’euros). Un autrede
130 m2 à la même adresse,
achetépar unhomme d’affai-
res américain 17 000 €/m2

en2015 aétérevendu,après
travaux,plusde32000€/m2

en2018(+4 millions d’euros).
Même les rez-de-chaussée
ont la cote.Entredeuxconfi-
nements, un «petit» pied-à-

terre de 60 m2a trouvé pre-
neur enquelquesjoursà près

de20000 €le mètrecarré.
« La rue Férou fait partie

desplus emblématiques de
Saint-Germainauxcôtésdes
ruesJacob,deCondé,del’Ab-
baye etde laplace du théâtre
de l’Odéon plus connues,
souligne JohannaBeyer.Elle

est surtout appréciéedeses-
thètes étrangerset français».
Desamateursd’histoireetde
littérature pour laplupart. Ses
120 m de long abritent cinq
hôtels particuliers parmi les
plus beaux etles pluspresti-

gieux de lacapitale.Delarges
bâtimentsqui ont hébergé
bon nombredepersonnalités

et mêmedespersonnagesde
fiction.

« On pourrait poserune
plaquedevantchacundesdix
numéros dela rue», résume
ensouriant l’écrivaineet pho-
tographe LydiaFlem. Fasci-
née par l’histoiredecetterue,
elle vient de lui consacrerun
ouvrage*. « C’est rueFérou
que logeAthos,l’un des trois
mousquetaires d’Alexandre
Dumas.Au numéro10,Mada-

me deLaFayettey rencontre

MadamedeSévignéet LaRo-

chefoucauld et y écritLaPrin-
cesse deClèves.Lenuméro 6,

avecson entréegardéepar
deuxsphinx,fut une com-
mande du receveur général
desfinancesd’AuvergneLan-

dry pour y abriter sajeune

maîtresse, l’actrice de la

Comédie françaiseMade-
moiselle deLuzy.Elledonne-
ra sonnom àl’hôtel particu-

lier aujourd’hui protégé
au titre desmonuments

Athos, Prévert,

Hemingway, Man Ray…
Depuisle débutdu siècle,de
nombreuxartistesse sont
succédé danscette rue : Er-
nest Hemingwayet safemme
habitent l’hôtel deLuzy et
c’estentresesmurs qu’il écrit

L’Adieu aux armes.Enfant,
JacquesPrévert y logemo-
destement avecsesparents
sousles toits.Sansoublier le
photographeet peintre Man
Rayqui établit sonatelier au

2 bis pendantplus devingt-

cinq anset y meurt. «Tou-

jours présent,l’atelierpourrait
abriterunpetitmuséedu sur-

réalisme », suggèrel’autrice,
qui souhaitepréserverlelieu.
Lepeintrequi l’occupaitvient
dedisparaîtreet le site pour-
rait êtreà lavente.Passûrque
l’idée plaiseaux habitantsde
larue— un grandparfumeur,
des patronsdu CAC 40,
descomédiens etdeschan-

teurs comme Jean-Jacques
Goldman—, soucieuxde leur
tranquillité.

Un lieu exclusif,
horsdutemps
«Férouest un lieu exclusifet
discretqui tient à le rester,
plaideValérieJulliand,direc-
trice del’agenceimmobilière

Varennequi fait l’angle de la

rue. Il fautpréserver sonat-
trait etsaquiétude…Peuap-
précieraient qu’il devienneun
lieutouristiquecomme l’est la
rue deVerneuil(VIIearrondis-

sement) où a vécuGains-
bourg » glisse-t-elle.Et de
rappelerque« la rueFérou
n’estpasunerue comme les
autres,elleest restéedansson
jusavecsesimmeublesethô-

tels particuliersdu XVII e et du
XVIII e siècles,elleaconservé

soncharmedésuet,sapoésie
avec saglycine et sescours
intérieures, elle est comme
hors du temps ». Un lieu ex-
clusif quis’achèteàprix d’or.
«Aveclarue Servandoniqui

lui estparallèle et la rue du
Canivetqui lesrelie,ellesfor-

ment unmicro-marché très
recherchéaupied delaplace

Saint-Sulpice,la placelaplus
chère deParis », prévient la
professionnelle.

Les expertsimmobiliers
sontunanimes: lesprix yva-

rient entre 17 000 € et
35000€le mètrecarré.«Les
prix bondissent d’un étageà
l’autre, d’une hauteur sous
plafond — jusqu’à 4,5m ! — à

l’autre,selon la vuedégagée,
la terrasse ou le balcon tout
en tenant compte dela rare-
té… Travaillersurce marché,
c’est faire de la dentelle, du
sur-mesurepour un achat
coup de cœuraucahier des
chargesexigent », confie
JohannaBeyer.n

* Parisfantasme, deLydia Flem,

Ed. du Seuil, collection La librairie

du XXI e siècle,544p., 24 €.
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delourmeanneconstance
Texte surligné 



Rue Férou,Paris (VI e). Prèsde
la placeSaint-Sulpice,cette

ruellede 120 m de longa abrité
le plus grandnombre d'artistes

et de célébritésdumonde
de laculture.
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